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de cette paroisse, votre lettre en date du 11. avril pré­
sent mois, à nous adressée, qui nous a été temise par 
M. Labunière. Nous y répondons en vous déclarant 
tous d’une commune voix que M. de St-Pierre, notre 
curé, pasteur et missionnaire a toute notre confiance et 
que nous n’avons que des louanges,et applaudissements 
à faire de lui et du zèle spirituel avec lequel il nous 
instruit ainsi que nos enfants. C’est en vain que vous
voudriez nous ôter la confiance que nous avons en lui.

“ Son attachement pour nous et son désiutéret-sement 
nous est connu. Ainsi, Monsieur, dispensez-vous de 

rien écrire davantage de désavantageux à la con­
duite d'un prêtre aussi digne dè respect comme M de 
St-Pierre et que nous vénérons tous

“ Tant qu’au mariage qu’il a fait dans notre paroisse, 
a la St-Joseph, il avait des ' "
faire.

nous

légitimes pour leraisons

Sa conduite poui tous les cas que vous lui imputez 
dans la lettre que vous nous écrivez, est irréprochable, 
et vous faites sentir que la haine que vous avez conçue 
contre la dignité de notre curé est le seul motif qui 
vous fait agir. 1

“ Nous sommes des plus sensibles aux termes cho­
quants et insultants dont vous vous servez dans votre 
lettre, en nous disant qu’il a besoin de nos instructions 
et de celles de nos femmes pour se conduire.

“ Un tel propos (deux motsincompréhensiblesjlibelle 
diffamatoire, joint avec le trouble et la désunion que 

mis dans les villages de cette rive, depuis 
que vous y êtes, sont suffisants pour nous déterminer à 
vous déclarer que nous ne vous recevrons ni ne vous
regarderons jamais comme gi and vicaire des Illinois.

“ tranquillité dont nous jouissons nous est si chère 
que nous craindrions avec raison par les termes dont

vous avez


